
Le 15 avril dernier, un diplomate israélien a participé à une rencontre officielle pour confirmer 
sa nomination en tant que représentant auprès du Somaliland. Lors de cet échange, il a 
déclaré que l’État d’Israël soutiendra cette région stratégique et agira pour renforcer la 
coopération bilatérale. Tandis que les autorités locales se réjouissaient, le diplomate a 
rappelé qu’Israël avait déjà reconnu le Somaliland en décembre dernier : une première pour 
un État membre des Nations unies. 

Ce territoire a proclamé son indépendance en 1991, mais la communauté internationale ne 
l’a toujours pas reconnu. À la suite de cette nomination, plusieurs pays, dont le Pakistan et  

l’Égypte, ont dénoncé une violation du droit international. Ils considèrent en effet que le 
Somaliland n’est pas un État indépendant ; c’est pourquoi cette initiative diplomatique a été 
jugée contraire à la souveraineté de la Somalie. Ces États soutiennent que cette décision 
déstabilisera toute la zone, car des tensions fortes étaient déjà présentes sur ce territoire. 

Le Somaliland espère, quant à lui, que les États-Unis seront les prochains à reconnaître le 
pays. En effet, ce territoire possède des ressources rares qui pourraient attirer l'attention 
américaine et pourrait accueillir des bases militaires stratégiques dans cette région du 
monde. 

 


